
 

 
 

 
 
 
 
 

 
C’est pire à chaque rentrée ! 

 

Une rentrée comme les autres ? Oui, dans le sens où les 

conditions de travail sont toujours mauvaises. Non, dans le 

sens où la situation s’aggrave même de plus en plus. Mais les 

revendications du SNFOEP restent jusqu’à satisfaction.  

Même si le SNFOEP s’oppose, depuis la mise en place, aux 

pactes, force est de constater que l’enveloppe a encore 

diminué cette année, mettant en concurrence les collègues 

pour obtenir ces quelques miettes d’un semblant 

d’augmentation de revenus.  

Les enveloppes d’HSE sont encore inexistantes en cette 

rentrée et cela empêche la mise en place de certains projets.  

A cela s’ajoute le manque d’AESH dont le statut reste bien trop 

précaire.  

Et pour finir, cette année le refus d’appel aux listes 

complémentaires alors que des postes restent vacants. Mais 

un professeur stagiaire coûte trop cher et n’entre pas dans la 

logique du plan Bayrou ! 

Pour le SNFOEP, le plan Bayrou doit être retiré dans son 

intégralité et ce n’est pas la discussion sur la suppression ou 

non de deux jours fériés, l’arbre qui cache la forêt, qui 

changera quelque chose. Au contraire, parlons des vrais 

problèmes et notamment de la casse de la Sécurité Sociale. Le 

SNFOEP se bat pour la défense de la sécu comme pour la 

défense de l’assurance chômage. 

Pour le SNFOEP, c’est aussi depuis un an un combat pour 

maintenir notre régime de prévoyance de 2012. 

 

Pour toutes ces raisons, le SNFOEP se mobilisera le 18 

septembre aux côtés de sa confédération. 
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